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Ma _ ri - o u , Ma_ri_ou. Abl Ali! Ahl qu'il l'ail frais sous la lieil J e ! Bon, Rua 

La rivière était haute, 
Me suis coulée au fond. 

(La Mariou) 
Passèrent sur la rive 
Trois cavaliers barous. 

Moute-nous & 
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.«Que doulieriez-voufijbelle., 
((Pour vous tirer du fond?» 

(La Harîou) 
.(("Tirez-moi d'i'eau^dit-ellej, 
((Après ça>uous verrous.)) 

Mou te-no us & 

Quand elle fut (îréc, 
Seii fut à la maison, 

(La Mariou) 
S'assied sur la fenêtre > 
Leur cliante une eliausou. 

Moute-uous £c 

.((Ce u'est pas ça la belle., 
((Que uous vous demandeur. 

(La Mariou) 
.((C.est voire cueur engage , 
«•Savoir si tious / atipous. ' / 

Moute-uous*& 

6 
_((Seigneurs,mon cœur eu gage 

«Seat pas* pour uu barou: 
(La-Mariou) 

((Ma mère: me, le »;irde 
((Pour UU fcoi! i l^liiîl'Otl. 
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